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Remise du Prix et de la Medaille-Marc-Auguste Pictet

Gräce ä la generosite et ä l'initiative de M. Jean-Michel Pictet, la Societe de

Physique et d'Histoire naturelle a fonde le Prix et la Medaille Marc-Auguste Pictet,
destines ä recompenser des chercheurs en histoire des sciences.

ALLOCUTION DE M. JEAN-CLAUDE PONT

J'ai le plaisir tres particulier, et l'honneur, de prendre la parole pour cette cir-
constance qui est rejouissante ä plusieurs titres: eile manifeste ä la fois la generosite
d'un membre de notre Societe, une forme de fidelite au passe, un encouragement
concret ä la recherche et enfin une reconnaissance pour services rendus ä la cause
de la science. Le moment est en effet venu de la remise d'un prix d'histoire des sciences

portant le nom d'un tres grand citoyen de Geneve ä de jeunes chercheurs, et d'une
medaille ä un savant emerite.

II a paru souhaitable au jury du Prix et au comite de la Societe qui le gere, d'ouvrir
la ceremonie officielle par un bref preambule visant ä presenter le prix et son contexte.

Le desir d'instaurer un prix d'histoire des sciences et de le placer sous le patronage
d'un savant decede il y a quelque 150 ans, voilä qui devrait etonner. Mais l'habitude
öte l'etrangete, disait Montaigne: habitude de commemorer, habitude de decerner
des prix d'encouragement, habitude d'en appeler aux grandes autorites d'autrefois,
rien lä que de courant. Que ce soit par manque d'interet pour des reflexions jugees
steriles, par manque de goüt pour les truismes qu'elle revele parfois, on neglige ces

questions de fond, dedaigneusement renvoyees ä la philosophic. Pourtant la solennite
de la circonstance qui nous reunit suggere que l'on s'y attarde un peu. La philosophic
parvient de loin en loin ä denouer le travail de l'habitude; comme le notait Maine
de Biran, eile rend manifeste la nature volontaire de certaines perceptions passees
ä l'etat d'inconscience et d'automatisme.

Les elements que j'ai mis en evidence concernent tous deux le passe, evoquent,
chacun ä sa maniere, le passe: histoire des sciences, vie d'un grand homme.

Je pense que si des raisons utilitaires expliquent cet attachement au passe, on
echouerait ä vouloir le fonder sur des bases purement rationnelles; des motivations
d'ordre irrationnel — ce qui ne veut pas dire meprisable — implicites, ou plutöt
inconscientes, oeuvrent assurement dans les profondeurs et j'aimerais m'y arreter un
instant.

Dans les societes animales, les activites de survie appartiennent ä la categorie
de l'instinctif; l'homme presente, seul, la particularite de voir l'essentiel de ce qu'il
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est reside dans un ensemble de connaissances accumulees hors de lui. Sans elles, livre
ä ses propres ressources, il n'est guere plus que rien et les obseurs processus qui ont
conduit le chasseur du paleolithique ä la bete policee, revant de justice et fabriquant
«Voyager», auraient äse repeter sans raccourci, sans benefice de l'histoiredejä vecue.
Ne serait-ce pas cette conscience quasi-instinctive de la dependance ä son passe qui
induit chez l'homme le besoin de racines, le besoin de se raccrocher au temps d'autre-
fois, aux temps forts du temps d'autrefois, singulierement aux savants qui l'ont rendu
digne de la memoire des hommes par l'eclat de leurs travaux, par l'ampleur de leur
genie? Le passe constituerait alors une terre d'asile et une source d'energie occulte
et rayonnante pour l'humain, nu et demuni dans ce redoutable univers.

Cette solidarite ä travers les generations poursuit peut-etre une autre fin, eile
aussi inconsciente, qui est de rattacher l'homme ä ses ancetres; rattacher l'homme
ä ses ancetres c'est aussi ä quelque part le relier ä ses descendants, et lui conferer
ainsi une sorte de quasi-immortalite par procuration, de satisfaire sa secrete envie
de durer.

Toujours est-il que — et quelle que soit sa position par rapport ä ces considerations

— notre ami Jean-Michel Pictet a forme le projet de creer un prix biennal
d'histoire des sciences, dont la gestion serait confiee ä la SPHN et qui serait patronne,
par-delä le temps, par son illustre ancetre Marc-Auguste Pictet. Une fois la decision
prise, le donateur, comme d'ailleurs le jury et le comite de la SPHN, opterent assez

vite pour deux recompenses:

— un prix destine ä encourager un chercheur encore dans la phase ascendante de

sa trajectoire et montrant de belles dispositions pour la recherche en histoire des

sciences;

— une medaille, avec le dessein de temoigner publiquement notre reconnaissance
ä un savant confirme, dont l'oeuvre en histoire des sciences fait autorite.

Le jury s'entendit aussi sur l'idee de privilegier cette annee, ä cause de la cir-
constance du bicentenaire de la SPHN, une ceuvre ayant trait ä la science genevoise.

Du fait de la diversite et de la qualite des travaux soumis, la täche du jury de

ce premier Prix Marc-Auguste Pictet fut ardue. La decision de le partager ä parts
egales entre deux candidats, qui sanctionna ces deliberations, marque non pas tant
nos hesitations devant le choix, que le concours de deux oeuvres de valeur, mais diffici-
lement comparables.

Pour ce qui regarde la medaille, l'accord du jury fut instantane et unanime, tant
la personnalite du recipiendaire s'imposait ä lui.

Un prix, deux laureats, deux oeuvres, deux vocations, deux carrieres qui se

dessinent sous de bons augures: nous apprecions la chance qui nous est Offerte de

renforcer encore ces excellentes dispositions et de feliciter d'une maniere tangible
MM. Rene Sigrist et Burghard Weiss, dont j'ai le plaisir de faire maintenant l'eloge.
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Eloge de M. Rene Sigrist

Rene Sigrist est ne en 1961 ä La Sarraz; apres sa scolarite obligatoire ä Sierre

et une maturite scientifique au College de Sion, il etudie l'histoire ä l'Universite de

Geneve, oü il obtient sa licence avec un memoire dejä consacre au passe de la science

genevoise. Ce theme va des lors polariser la suite de son activite scientifique et son
travail se materialisera sous la forme du memoire que couronne le Prix Marc-Auguste
Pictet «La naissance des societes savantes ä Geneve, 1786-1815».

Ces recherches, M. Sigrist les realise dans des conditions inconfortables: absence

de poste permettant d'oeuvrer en histoire des sciences, absence de centre universitaire,
inexistence de credits, etc. Mais la vocation et l'enthousiasme constituent un levier
suffisamment puissant pour faire piece aux contraintes materielles et nous donner

aujourd'hui le premier fruit de cette jeune carriere. Apres que l'importance des

savants genevois ait ete reconnue et celebree par de belles etudes, le temps etait venu
de ce que notre laureat appelle judicieusement une biographie sociale et collective.
Les societes savantes, qui se sont creees ä Geneve voici quelque deux cents ans, jouent
de ce point de vue un role central et eclairent le climat intellectuel de l'epoque.
M. Sigrist a bien vu ce role et a su, grace ä une sensibilite historique aigue, porter
la lumiere sur l'essentiel et le rendre comprehensible ä ses lecteurs.

La nature de son sujet a voulu que le travail de M. Sigrist soit principalement
historique, la composante epistemologique y occupant la portion congrue; pourtant,
nous ne doutons pas qu'il saura, le moment venu, se porter aux horizons de la trans-
cendance pour poser sur le tissu historique le regard du philosophe des sciences.

Nous osons esperer que la recompense qu'il re?oit maintenant, serve de combustible

ä la flamme qui l'habite, et que, par delä les difficultes du quotidien, il poursuive
sa quete du passe.

Eloge de M. Burghard Weiss

La trajectoire de M. Weiss — ne en 1954 ä Soest en Westphalie — s'est agencee
fort differemment de celle de M. Sigrist, puisqu'il commence par entreprendre des

etudes de physique, avec un diplöme de physique experimentale ä l'Universite de

Münster. Pourtant, lui aussi manifeste de bonne heure un interet certain pour l'histoire

des sciences; il s'adresse ä M. Kleinert, professeur ä Hamburg et qui avait ete

rendu attentif par Mme Archinard ä l'existence, au Musee qu'elle dirige, d'un manus-
crit du savant genevois Pierre Prevost; il n'en fallait pas plus pour donner le branle
ä des recherches qui aboutissent en 1987 ä une these de doctorat, et un livre «Zwischen
Physikotheologie und Positivismus» (1988), objet du prix que nous decernons

aujourd'hui.
Le jury a specialement apprecie l'habile mariage reussi par l'auteur entre description

historique et reflexion epistemologique, entre fait et interpretation. L'ouvrage
de M. Weiss donne bien ä comprendre cet adage, un peu exagere et qui n'est pas
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officiel, mais dont le fond de pertinence n'est pas en cause: l'histoire des sciences

sans epistemologie est aveugle, et vide l'epitemologie sans histoire des sciences.
Dans cette perspective, nous releverons I'effort de l'auteur pour montrer, ä partir

de la categorie de style scientifique, dans quelle mesure l'environnement culturel,
«la niche sociale», oil le «collectif intellectuel» s'est installe, peut influer sur la
maniere de pratiquer la science, et 1'influence que toute perception subit de la part
des conditions d'ordre social. A ce propos, la comparaison qu'il etablit entre Geneve
et l'Ecosse est originale et instructive.

Puisse le prix que nous lui decernons ce jour encourager M. Weiss dans la difficile
entreprise que constituent la recherche et la comprehension du passe, pour ne pas
parier de reconstitution historique!

Jean-Claude Pont

Eloge de M. Albert Carozzi

Albert Carozzi est ne ä Geneve en 1925. II a fait toutes ses etudes universitaires
dans notre ville, etudes couronnees par l'obtention du titre de docteur es sciences

en 1948. La meme annee, il est nomme privat-docent, puis en 1950 chef de travaux
ä l'Institut de geologie de notre Universite.

C'est en 1955 qu'Albert Carozzi part pour les Etats-Unis oil il fait une tres
brillante carriere academique ä l'Universite d'Illinois. Son domaine de specialisation est

la sedimentologie et plus particulierement les roches carbonatees; il a dirige de nom-
breuses theses dans ce domaine. II vient d'etre nomme professeur honoraire de

l'Universite d'lllinois.
A cöte de cette activite «classique», Albert Carozzi s'interesse de plus en plus

ä l'histoire des Sciences de la Terre et il devient rapidement une autorite internationa-
lement reconnue dans ce domaine. C'est ainsi qu'il a ecrit, traduit ou edite 17 livres
et publie 58 articles sur des sujets touchant ä l'histoire de la geologie. L'an dernier,
la Geological society of America lui a decerne une haute distinction, le prix d'Histoire
de la geologie.

Malgre son eloignement, Albert Carozzi a garde des liens etroits avec Geneve,

en particulier avec notre Societe, en publiant de nombreux articles de valeur dans
les Archives des Sciences et, tout recemment, un important ouvrage dans le Memoire
du bicentenaire: «Histoire des Sciences de la Terre entre 1790 et 1815, vue ä travers
les documents inedits de la Societe de Physique et d'Histoire naturelle de Geneve.

Trois grands protagonistes: Marc-Auguste Pictet, Guillaume-Antoine Deluc et Jean

Tollot.»
C'est done en reconnaissance de cette activite exceptionnelle dans l'Histoire de

la geologie que la Societe de Physique et d'Histoire Naturelle decerne ä M. Albert
Carozzi la Medaille Marc-Auguste Pictet nouvellement creee.

M. VUAGNAT
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